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Introduction

Clausewitz, « la guerre est un acte de force, dont il n’y a pas de limite logique ».

> monopole de la violence détenue par l’État qui, fort de sa position, impose ses lois.

> Mise en place d’une opposition entre « civilisation » et « barbarie » en temps de 
conflit/guerre permettant ainsi une justification de la violence à l’égard de celui qui 
est construit comme « l’ennemi » du pouvoir.

> in fine, cela permet donc de mettre en place toutes les formes de violence possibles 
à l’encontre des populations et des civils puisque leur image est diabolisée ; ce qui 
explique des violences extrêmes dont ils sont les victimes malgré eux.



Jean Tardieu (1903-1995)

> Traducteur récurrent de Goethe et Hölderlin.

> Poète marginal, n’appartenant à aucun mouvement mais 
proche de Queneau et de l’Oulipo, recherche d’une écriture 
expérimentale.

> propose une grande diversité dans sa production : à la fois, 
travail du vers libre, écriture pour le théâtre  (Théâtre de 
chambre, 1966) et réflexions métaphysiques.

> investit dans la Résistance comme en témoigne ses poèmes 
publiés entre 1941 et 1944 dans les ouvrages clandestins des 
Lettres françaises.

 



Le village d’Oradour-sur-Glane (Limousin) tel qu’il est encore 
aujourd’hui, depuis le massacre du 10 juin 1944.

Oeuvre 1 : « Oradour », Les Dieux étouffés, Jean Tardieu



Oeuvre 2 : « Cosette », Banksy

> Banksy = artiste graffeur anonyme britannique, 
notamment reconnu pour ses prises de positions 
anarchistes, anticapitalistes, antimilitaristes et 
antisystèmes.  

> lieu du graffiti : en face de l’ambassade de 
France à Londres, 2016.

> reprise de la figure de Cosette.

> présence d’un QR code qui renvoie à une vidéo 
des violences policières à l’encontre des migrants, 
à Calais.


